
2	 Pour le salut de ta brebis errante,
Aucun effort n’est trop grand à tes yeux ;
Dans le désert, elle était expirante ;
Entre tes bras tu la prends tout joyeux.

3	 Ô bon Berger, ta tendresse incessante
Dans ta maison veut l’introduire un jour.
Pour la porter ton épaule est puissante ;
Pour la chérir tout ton cœur est amour.
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